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La fréquentation de cette 83e édi- 
tion met le doute, suscite des 

réactions empreintes de tristesse, 
de nostalgie et questionne sur 
l’avenir de cette manifestation.
Sans pays d’accueil, sans spectacle, 
trop aérée, avec une restauration 
et des exposants clairsemés, cette 
foire n’a pas su attirer.

Depuis leur investiture, les élus  
aux affaires, imbus de certitudes 
sur les causes de cet échec n’ont 
pas fait les bons choix en suppri- 
mant les spectacles du soir et en 
ne recevant plus de pays à forte 
dimension culturelle, malgré un 
stand des épices fort bien réalisé 
par les services municipaux.

Les animations de la vie associa- 
tive locale ont un succès limité. 
Nous proposons de revenir à une 
programmation de spectacles  
populaires à tarif abordable et 
d’installer les attractions foraines 
à l’intérieur du parc pour plus de 
confort.
Imaginons la foire de demain liée 

aux pratiques commerciales d’au-
jourd’hui !
Avec : un tarif d’entrée très attractif, 
une extension des plages d’ouvertu- 
res en nocturne, des pavillons propo- 
sant des animations populaires et 
culturelles variant chaque soir. 
Le GDSNiortais : A. Baudin, E. Colas,  
G. Juin, M. Pailley, S. Rimbaud.

"ô ne durera pas autant qu’la foire de niort !"

exPreSSion PoLitiqUe

GROUPE DES DÉMOCRATES SOCIAUX NIORTAIS

En quelques années, la Foire expo 
a perdu près de la moitié de ses 

visiteurs ! L’adjoint au maire (le 
même qui a réussi à rendre désert 
le centre ville) explique à qui veut 
bien encore l’entendre l’impact de 
la crise financière internationale…  
Il faut pourtant dire que, depuis  
2008, la majorité municipale s’em- 

ploie à casser tous les ressorts des 
succès populaires. Les concerts de 
variété ont été supprimés : trop 
populaires. Le prix du ticket d’en- 
trée a explosé à plus de 5 euros : 
trop populaire.  Et pour gâcher le 
tout, l’accès a été sérieusement 
compliqué : trop populaire la voiture. 
Chaque année la majorité promet 

d’y réfléchir sérieusement pour 
l’année suivante et chaque année 
c’est pire. Au fil des éditions, la  
Foire expo ne crée plus l’événe- 
ment et donne même une piteuse 
impression de déjà vu. En réalité, 
la majorité municipale n’a jamais 
eu d’idées pour la Foire de Niort. 
Aujourd’hui, elle cherche à s’en 

défaire discrètement au profit de  
la CCI ou de la SOPAC pour mieux 
cacher aux Niortais ce qui est  
devenu un des grands échecs du 
mandat de Geneviève Gaillard. 

Marc Thébault, Jacqueline Lefebvre, 
Elisabeth Beauvais, Jérôme Baloge, 
Rose-Marie Nieto.

foire expo : la route de l’échec
GROUPE DE LA DROITE NIORTAISE

GROUPE DES ÉLUS
RÉPUBLICAINS
ET SOCIALISTES

É Q U I P E  N I O R T  S O L I D A R I T É  C A P I TA L E

GROUPE DES ÉLUS
COMMUNISTES
ET APPARENTÉS

Le succès du collectif

GROUPE DES ÉLUS
NON-ENCARTÉS 
ET RADICAUX 

Alors que la Tunisie accueille  
200 000 réfugiés libyens, dans 

un contexte de bouleversement 
politique et de crise économique 
majeure, plusieurs milliers de Tuni-
siens sont traités en France dans 
des conditions indignes.
Ces Tunisiens, parfois mineurs, sont 
sans logement, sans moyen de se 
nourrir et leur droit au séjour, garanti 
par les conventions internationales, 
est parfois bafoué par les institu- 
tions françaises, entraînant de vives 
protestations d’Amnesty Internatio-
nal et de France Terre d’Asile.
C’est la responsabilité de tous 
d’assurer le respect des droits des 
migrants. Niort et les Deux-Sèvres 
ont une tradition d’accueil, depuis 
les Ardennais déplacés pendant la 
guerre jusqu’aux réfugiés chiliens 
après le coup d’Etat de 1973. Aujour- 
d’hui comme hier, c’est la respon-
sabilité de chacun de peser pour 
que les migrants soient accueillis 
dans des conditions décentes. 

Vous avez dit 
solidarité?

GROUPE 
EUROPE ÉCOLOGIE - 
LES VERTS

En rugby, il n'est de mêlée efficace 
que si chaque joueur pousse avec  

tous les autres, en simultané ! Au sein 
d'un service public, il en va de même. 
Nos agents niortais de la voirie, des 
écoles, par exemple qui, au quotidien 
oeuvrent pour la collectivité, en savent 
quelque chose. Pour autant, la recon-
naissance qui leur est apportée en 
termes de rémunération ne correspond 
en rien à leur engagement permanent. 
Le gouvernement allège l'impôt sur  
la fortune au prétexte de supprimer à 
terme le bouclier fiscal. Cadeau aux 
riches ! En même temps, il maintient 
des salaires honteusement bas dans 
la fonction publique, salaires bloqués 
depuis 2010. Toujours plus de pauvres !
Comme si cela ne suffisait pas, il 
instaure la prime de fonction et de 
résultat, part variable de salaire au 
mérite : la mêlée se disloque. C'est 
l'arbitraire qui est instauré en règle 
de rémunération avec un risque fort 
d'extension de ce procédé dans toutes 
les fonctions publiques comme dans 
le privé. Décidément dans ce pays, 
on ne donne qu'aux riches ! 

Revenons sur un des points les plus 
marquants du mi-mandat : l’inter-

communalité. Doit-on et, si oui, sur 
quelles bases géographiques et poli- 
tiques, faire évoluer le périmètre de la 
CAN ? Le rythme infernal imposé par 
le gouvernement pourrait donner aux 
élus un très mauvais rôle. Celui de 
devoir prendre position très vite, par- 
fois dans l’urgence, en laissant croire 
à une confiscation du débat citoyen. 
Comment alors rester légitime ?
La réponse des élus de la majorité 
tient en quatre mots : la transparence 
(faire savoir), la cohérence (respec-
ter les propositions de campagne), 
la pertinence (répondre aux attentes 
des populations) et le débat à tous 
prix. A l’hégémonie du pouvoir sur 
les idées, nous préférons celle des 
idées sur le pouvoir ! 
Sur ces principes, nous proposons 
que l’agglomération niortaise s’élar-
gisse vers son aire urbaine et puisse 
ainsi répondre aux besoins nouveaux 
des populations. 

garder 
le cap des idées... Le 19 janvier 2010, Frédéric Mitter- 

rand profitait de ses vœux à la 
presse pour défendre haut et fort : 
"la culture pour chacun" ; ajoutant 
sans la moindre ambiguïté "voilà la 
direction dans laquelle je veux 
aller"… Jusque là, l’heure était à la 
culture pour tous, c'est-à-dire à une 
certaine idée de la démocratisation 
culturelle. 
Qu’est-ce donc que cette "culture 
pour chacun" ? Eh bien, c’est ce qui 
reste quand on a oublié l’idée même 
de service public de la culture… 
C’est ce qui reste une fois passée 
la main invisible du marché… C’est 
ce qui reste d’une politique culturelle 
lorsque la société n’est plus qu’un 
vaste supermarché…
Bien entendu, nous ne sommes pas 
du genre à nous rendre à cette 
soi-disante fatalité. Il vous suffit 
d’ouvrir chaque mois votre Vivre à 
Niort pour constater que depuis 
mars 2008, nous défendons haut et 
fort une autre idée de la culture : 
accessible, diversifiée, inventive et 
partagée…Jean Vilar reste d'une 
criante modernité. 
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